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Le 12 mars 2001

Objet :

Implantation de la collecte sélective

Madame, Monsieur,

Dans les prochaines semaines, la Ville de Prévost
implantera un service de collecte sélective des matières
récupérables.  Je tiens à vous informer personnellement
des motifs qui nous ont amenés à prendre cette décision.

Nous sommes tous sensibles au gaspillage des
ressources que représentent nos déchets.  L’enfouissement
sanitaire ou l’incinération de ces matières recyclables coûte
de plus en plus cher et, malgré toutes les précautions qui
sont prises, présente certains inconvénients au regard de la
protection de l’environnement.

La collecte sélective permet de réduire le volume des
déchets à éliminer par la récupération des matières recy-
clables.  Votre ville a donc décidé d’implanter, avec votre
soutien, un programme de collecte sélective pour contribuer
efficacement à la lutte contre le gaspillage.

Votre appui doit se manifester par un effort de tri à la
source des matières qui seront récupérées.  Tous les
papiers, journaux et cartons, toutes les bouteilles de verre
ou de plastique et toutes les boîtes métalliques que nous
utilisons quotidiennement, que nous jetons à la poubelle et
qui doivent être éliminés devraient être récupérés et recy-
clés en nouveaux biens de consommation.

Les services techniques de la ville vous informeront
prochainement, par une campagne de sensibilisation, des
modalités de ce nouveau service.  Vous recevrez également
sous peu une brochure vous expliquant en détail comment
est organisée la collecte sélective (les matières
récupérables et non récupérables, la fréquence, l’heure et la
journée, etc.) et vous indiquant la date de lancement du
nouveau service soit le mercredi 11 juillet 2001.  Pour que
cette opération soit efficace, nous devrons tous y participer
activement.

Ensemble, contribuons à la réduction de l’élimination de
nos déchets et à la conservation de nos ressources.

Le maire,
Claude Charbonneau

JE RÉCUPÈRE

LE PAPIER
- Journaux
- Circulaires publicitaires
- Sacs de papier
- Papiers de bureau
- Annuaires téléphoniques 

LE CARTON
- Boîtes cartonnées
- Cartons à œufs
- Cartons ondulés et plats 

LE VERRE
- Verre transparent, coloré
- Bouteilles de boissons gazeuses et

alcoolisées
- Contenants de verre tout usage

pour aliments

LE PLASTIQUE
- Bouteilles de tous genres
- Contenants rigides (margarine, 

shampooing, etc.) 

LE MÉTAL
- Boîtes de conserve
- Canettes métalliques ou en alu

minium
- Assiettes d’aluminium

Le sommet des Amériques est
un lieux de discussion où les 34
chefs d'états des Amériques, soit
ceux ( aucune femme chef d’é-
tat!!!) provenant des pays mem-
bres de l'OEA ( Organisation des
États Américain), s'entretiennent
sur les modalités de l'établisse-
ment de la ZLÉA. Tout comme ce
fut le cas pour l'ALÉNA ( Accord
de Libre-Échange Nord Améri-
cain), l'AMI ( Accord Multilatéral
sur les Investissements) et
plusieurs autres traités néo-
libéral, les pourparlers ont lieu à
huis-clos et les textes ne sont
jamais disponibles à la popula-
tion. Il serait trop dangereux
pour l'établissement de ces poli-
tiques, de consulter la popula-
tion, car ces traités ne peuvent
que nuire à monsieur et madame
tout le monde, et aider les élites
économiques et politiques de
l'Amérique surtout celles du con-
tinent nord-américain. 

Libre-échange ou libre
exploitation?

Donc on parle de libre-
échange, mais qu'est-ce que le
libre-échange ? Ce terme signifie
que les pays soumis à cet accord,
éliminent toute entrave au com-
merce. Par entrave, nous enten-
dons les tarifs douaniers, les
législations même justifiées qui
pourraient avoir pour but de
rétablir une justice sociale, mais
qui cause une perte de profit, de
l'étatisation des services..., bref,
toutes mesures provenant de l'é-
tat qui limite le profit des entre-
prises. Par contre, les autres
mesures étatiques, comme l'aide
aux entreprises, sont maintenues
et même encouragées. Donc le
libre-échange s'inscrit dans une
tendance politique que l'on
nomme néo-libéralisme, qui vise
la réduction des pouvoirs de l'é-
tat pour augmenter celui des
entreprises. 

En termes clairs, on discute de
la privatisation du système de l'é-
ducation, du système de santé,
de l'abolition des services so-
ciaux, de l'abolition des normes
du travail, du code du travail
(donc le salaire minimum, le
droit à la syndicalisation...) et de
l'élimination de toute règle qui
protège l'environnement aux
dépens du profit des grosses
compagnies. Inquiétant n'est-ce
pas ? Ce processus est déjà bel et
bien entamé. 

Qu'elles sont les conséquences
logiques de toutes ces mesures ?
L'éducation devenant un privi-
lège, la santé pour ceux et celles
qui ont les moyens de payer
sinon..., la régression des condi-
tions de travail, la perte du
salaire minimum, la détérioration
de l'environnement, bref un
avenir rempli de belles choses
pour vos enfants et pour vous !

Depuis la signature de l'ALÉNA,
bien des événements préoccu-
pants se sont passés; en voici un
exemple: une compagnie ap-
pelée Éthyl Corporation, a mis

sur le marché un additif pour
l'essence appelé MMT; ce pro-
duit s'avéra très dangereux pour
l'environnement et pour la santé
humaine. Le gouvernement
canadien a interdi donc toute
vente de ce produit au Canada,
la compagnie n'entendant pas se
soumettre à une telle politique
qui lui faisait perdre son profit
poursuivit le Canada en vertu de
l'ALÉNA et elle gagna; le Canada
du donc retirer son interdiction
et surtout dédommager la com-
pagnie pour les pertes encou-
rues. 

ZLÉA où la démocratie
réinventée

Les grands penseurs et les
grandes penseuses de ces traités
néo-libérales, prétendent que la
démocratie est la base pour la
construction d'une zone de libre-
échange sans iniquité. C'est dans
cette optique que Cuba ne peut
participer aux négociations
même si ce pays est également
touché par les retombées de ce
sommet. Il est vrai qu'il y a
absence de démocratie à Cuba,
mais en quoi les pays partici-
pants aux négociations à l'abri
du peuple sont-ils plus démocra-
tique ? Ce n'est pas parce que l'on
peut voter pour élire nos
représentantes et nos représen-
tants que l'on est forcément plus
démocratique qu'un autre pays.
La démocratie est une notion qui
ne se limite pas seulement à aller
voter, mais elle se mesure plutôt
à chaque action de nos gou-
vernements. Il est à noter que
des discussions à huis-clos et des
mesures répressives pour mater
ceux et celles qui ne veulent pas
accepter ces traités sans mot dire,
sont des mesures anti-démocra-
tiques. Il est amusant de cons-
tater à quelle point nos gou-
vernements se contredisent, c'est
avec de tel genre de contradic-
tion qu'ils discutent aujourd'hui
de notre avenir.

Sommet des Amériques...
Sommet de la répression

Tel que mentionné, à Québec
ce printemps, se tiendra le som-
met des Amériques. Ce sommet
se tiendra sous le signe de la
répression, en effet après
Octobre 70, il y aura Québec 01.
La différence entre ces deux
événements est très minime,
certes on ne parle pas encore des
mesures de guerres à Québec,
mais la répression est tout aussi
pire. Pour la première fois au

Canada, 6000 policiers, poli-
cières et plusieurs militaires
seront mobilisés afin de lutter
contre les citoyens et les
citoyennes, dans un périmètre
couvrant plus de 5 kilomètres
carrés dans le vieux Québec. Pis
encore, en ce moment même
toutes personnes se promenant à
Québec avec le visage couvert
par un foulard ou une cagoule (il
fait jusqu'à -20 degré celcius à
Québec) peut se voir mettre en
état d'arrestation par les autorités
locales, la distribution de tracts
est également prohibé tout
comme lors des mesures de
guerres. La Commission des
droits de la personne a dernière-
ment réagi à ces mesures répres-
sives et a envoyé une équipe
d'observateurs et d'observatrices
afin de vérifier si le droits de
chaque individu sera respecté
lors des évènements.

Ne pas le contester, c'est
l'accepter !

Qui ne dit mot, consent...
Depuis la diffusion de certains
textes d'accord non-ratifiées,
plusieurs groupes de résistance
se sont organisés. La mondialisa-
tion des marchés est un enjeu
majeur en réponse à celle-ci
nous assistons présentement à
un autre type de mondialisation,
celle de la résistance. Les mani-
festations qui ont eu lieu à
Seatle, à Washington, à Prague, à
Windsor, à Davos et à plusieurs
autres endroits dans le monde ne
sont que les conséquences de la
mondialisation des marchés. Au-
delà des moyens employés par
ces constataires, se cache des
êtres humains refusant de se
laissé utiliser par les élites
économiques dans le seul
optique de maximisation du
capital. 

C'est donc un rendez-
vous...

La ZLÉA, c'est la prédomi-
nances du profit sur l'être
humain, c'est l'absence de
démocratie, c'est la scission
totale entre riches et pauvres
mais également entre pays des
Amériques du nord et du sud,
c'est l'exploitation des richesses
naturelles sans se préoccuper de
l'environement, c'est l'exploita-
tion des êtres humains, c'est
l'inéquité entre les femmes et les
hommes tout ça dans le seul but
de permettre à quelques riches
de faire encore plus d'argent.
Bref, la ZLÉA c'est tout ce contre
quoi nos ancêtres se sont battus,
un recul social sans précédent,
l'accepterez-vous ? En espérant
vous voir à Québec le 20, 21 et
22 avril, le pouvoir est entre vos
mains : c'est à vous de l'utiliser.

N'oubliez pas !
Un peuple uni jamais ne sera

vaincu !

(Jonathan Aspireault-Massé, 21 ans est étudiant au Cégep de Saint-
Laurent en sciences pures et appliquées. Depuis quelques temps, il s’im-
plique dans divers mouvement, syndicats et organisations populaires. Il a
millité au sein de l’AECSL (Association Étudiante du Cégep de Saint-
Laurent), il est présentement membre du comité de transition du nouveau
regroupement d’associations étudiantes à l’échelle nationale, basé sur les
principes du syndicalisme étudiant, qui se nomme l’ASSÉ (Association
pour une solidarité Syndicale Étudiante). Il fait également parti d’un syn-
dicat de combat appelé SITT-IWW (Syndicat International des Travailleurs
et Travailleuses – Industrial Workers of the World).)

Jonathan Aspireault-Massé

Le printemps sera chaud cette année à Québec, très
chaud. En effet en avril 2001 se tiendra, à Québec le
quatrième sommet des Amériques. Mais qu'est-ce que
ce sommet ? Qu'est-ce que la  Zone de Libre-Échange
des Amériques (ZLÉA) ? En quoi sommes nous inter-
pellés nous citoyens et citoyennes du Canada?

JE NE RÉCUPÈRE PAS

- Jouets en plastique

- Cellophane

- Sacs de plastique

- Contenants d’huile

- Porcelaine

- Céramique

- Poteries

- Pyrex

- Contenants faits de plusieurs

matières

- Papier ciré

- Essuie-tout

- Papiers souillés

- Déchets de tables (compostables)

- Contenants sous-pression

- Matières dangereuses et toxiques   

- Cristal

- Ampoules électriques

- Tubes fluorescents

Le Sommet des Amériques
ZLÉA: prédominance ou profit sur
l’ensemble des êtres humains


